
pour Shiogama-city ; le deuxième a tra-
vaillé du 19 au 21 juillet, le troisième du
25 au 27 du même mois ; et le dernier
du 18 au 20 août.

Sous la supervision de monsieur Fuka-
gawa et d’autres animateurs, les jeunes
travaillent pendant deux journées en-
tières, nettoyant les maisons, les rues et
les plages, coupant l’herbe folle, accu-
mulant des sachets de sable le long de
la plage, libérant les tuyaux d’écoule-
ment de la boue, et visitant les per-
sonnes âgées restées seules.

Les jeunes ont été très frappés par cette
expérience : « J’ai compris que ces gens
n’ont pas perdu uniquement leurs pro-

priétés, mais leurs souvenirs, leur vie. Je
me suis senti coupable en pensant que
j’ai une maison et une vie confortable »,
a affirmé l’un des jeunes volontaires. « Au
début, je pensais que j’aurais fait plein de
choses pour les autres ; mais il y avait
beaucoup de choses à faire et je n’ai pas
pu faire grand-chose. Au contraire, j’ai
beaucoup reçu des gens d’ici, de leur
sourire, de la manière positive de consi-
dérer la réalité et de vivre ensemble, s’ai-
dant les uns les autres », affirme un autre.

« Ce que nous avons fait – termine un troi-
sième jeune – pourrait sembler insignifiant,
mais ne l’est pas : Nous offrons notre
bonne volonté à ceux qui viendront après
nous et cela signifie quelque chose ! ».
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« Au contraire, j’ai beaucoup reçu des gens d’ici, de leur sourire,
de la manière positive de considérer la réalité et de vivre

ensemble, s’aidant les uns les autres ».


